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REVUE MILITAIRE
SUISSE

dirigee par F. Lecomte, capitaine d'etat-major federal.

N° 11 Lausanne, 1er Juin 1859 lVe Annee

SOMMAIRE. — La guerre. — L'armee suisse et l'esprit militaire (suite,). —
Rapport du Departement militaire federal pour l'annee 1858 (suite). —
Nouvelles et chronique.

LA GUERRE D'ITALIE.
23 mai 1859.

II y a environ un mois que la campagne est commence'e, et jusqu'ä
ce jour les Operations n'ont rien produit de marquant. Les chemins
de fer, la vapeur, les te'le'graphes et autres inventions modernes n'ont
fourni encore qu'un resultat secondaire et pre*servatif. S'ils ont amene'

promptement en ligne l'infanterie, il n'en a pas 6t6 de möme de la
cavalerie, de. l'artillerie, du gros matdriel de si£ge et de ponts. Depuis
quelques jours ä peine l'arme'e francaise est en mesure de prendre
l'offensive. Mais il faut reconnaitre cependant que la rapidite* avec laquelle
son infanterie s'est transporte*e des places de France ä celles du Pö

a du contribuer a arreter le mouvement offensif des Autrichiens sur
Turin.

A cette heure l'arme'e alli^e d'ope'ration est forte de 5 divisions
d'infanterie et 1 de cavalerie sardes, 14 divisions d'infanterie et 6
divisions de cavalerie francaises, röparties en 5 corps d'arme'e, ce qui,
avec Tartillerie forme un effectif total d'environ 230,000 hommes. La
cavalerie est en faible proportion et compose'e essentiellement de

cavalerie lagere; l'artillerie, en revanche, est en tres forte proportion et

compte une vingtaine de batteries raye*es. II y a, en outre, trois corps
de'tache's.

Les forces autrichiennes sont compose'es de 2 arme*es; la "premiere
a 3 corps; la seconde a 4 corps; plus 2 corps de la troisieme arme'e

et 1 de la quatrieme; en tout 10 corps, donnant un effectif d'environ
340.000 hommes, dont 150,000 environ sont affecte*s ä la garde
des places interieures1.

1 Les cinq corps franijais sont: Baraguay-d'Hilliers, Mac-Mahon, Canrobert, Niel,
prince Napoleon (non compris la garde sous le commandement de M. Regnault de St-
Jean d'Angöly, attachöe k l'Empereur). L'armee piömontaise forme un corps com-
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